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SAINT ROCH
Guéitiicur de toutes le» Maladies épidémiques
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La ville de Montpellier au moyen &ge. — Le
sanctuaire de Notre-Dame des Tables.

I^a ville de Montpellier présentait au xme siècle
un aspect particulièrement intéressant. On y pouvait
voir fonctionner, avec une harmonie parfaite, les
institutions communales, pendant que le commerce
et l'industrie y étaient on ne peut plus prospères.
Son école de médecine déjà si renommée et son

Université appelée à devenir si célèbre n'étaient-
elles point, pour cette cité, une raison d'être fière
d elle-même?

Montpellier, dit M. Germain, était une ommune
"à la fois chrétienne, démocratique et savante, type

Il

remarquable de l'alliance alors si générale du ca-
'' tholicisnie avec les lumières et la liberté,. . . une

Il

ville distinguée par ses progrès, parce qu'elle a été
" profondément et fermement catholique.

"

Le centre de toute vie dans cette cité chrétienne
était, sans contredit, le sanctuaire célèbre de Notre-
Dame des Tables.

C'est en effet dans ce temple béni qu'en 1204, le
peuple recevait solennellement du roi d'Aragon, sei-
gneur de la ville, la charte qui consacrait ses fran-
chises et ses libertés.


